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Encore  plus  nécessaire  et  urgent  que  le  service
obligatoire : la  désislamisation obligatoire pour tous !

 

Ce texte s’adresse aux non-musulmans que nous sommes, pour
nous aider à nous défaire du récit musulman que nous avons
cru historique et que nous avons mémorisé comme le seul
récit à accepter. Or le récit musulman des origines de
l’islam, de l’écriture du coran et de Mahomet est un récit
mensonger, qui n’a rien d’historique. Nous devons donc en
débarrasser notre mémoire et ne plus contribuer ni à nous y
référer  ni  à  le  répandre.  Laissons  cela  aux  musulmans
enfermés  dans  leur  monde  de  légendes,  de  mythes  et  de
mensonges  historiques.  Mettons  fin  à  l’islamisation
d’atmosphère de la France en contrant le récit musulman par
le  récit des historiens qui, lui, s’appuie sur des preuves
historiques.
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Mais ce texte s’adresse aussi aux musulmans qui, grâce à
nous, en prenant connaissance des  mensonges des origines de
l’islam et de tout ce qui concerne Mahomet, mensonges qui
leur ont été inculqués depuis leur enfance, pourront peut-
être ouvrir les yeux et fuir une telle ‘’religion’’ basée
sur l’obscurantisme et le mensonge.

 

Bonne diffusion, participant au recul de l’islam en France !

 

°°°°°°°°°°°

 

 

C’est  à  notre  insu  que  nous  avons  tous  été  islamisés,
contaminés par l’islam, asphyxiés par son récit mensonger,
et nous avons tous répété le récit islamique parce que nous
l’avons cru historique. Pendant 13 siècles il n’y en a pas
eu d’autre.  L’archéologie est toute récente et seul le
récit musulman s’imposait.

Alors  qu’il  s’agit  en  réalité  d’un  texte  législatif
déconnecté  de  toute  référence  historique  à  de  réels
événements.

Nous avons, comme tout le monde, à cause d’une islamisation
d’atmosphère de notre pays, été embarqués sans le vouloir
dans une comédie créée par l’islam et nous y avons tenu un
simple rôle d’utilités en répétant ce que nous pensions être
historique  concernant  Mahomet,  l’origine  de  l’islam,
l’écriture du Coran au fur et à mesure des ‘’révélations’’
faites à Mahomet, etc.

Or  tout  est  faux,  tout  est  montage  tardif  et  tout  est
mensonges savamment entretenus !



En réalité, il n’y a aucun lien de continuité entre le Coran
tel qu’il est aujourd’hui et le personnage qui aurait créé,
deux  siècles  avant  l’écriture  de  ce  Coran,  une  petite
communauté  de  pieux  Bédouins  soucieux  de  ne  pas  être
condamnés lors du Jugement Dernier qu’ils pensaient imminent
en  interprétant  les  prophéties  bibliques  juives  et
chrétiennes. Pas davantage qu’il n’y a de lien historique
avéré entre ce premier chef de prières à La Mecque et le
personnage mythique du Mahomet des textes coraniques qui fut
inventé un siècle plus tard. L’écriture du Coran et les
biographies de ce Mahomet inventé ont duré deux siècles,
leurs rédacteurs vivant aux 8 et 9 ème siècles.

.

Commençons  donc  par  notre  propre  désislamisation,  pour
pouvoir réussir celle de nos proches puis celle de toutes
les personnes, non-musulmanes et musulmanes, quand le sujet
de l’islam est abordé.

Nous avons désormais à notre disposition toutes les preuves
archéologiques, tous les documents historiques et toutes les
références  nous  permettant  de  désislamiser  honnêtement
autour de nous.

 

Nous vous proposons pour cela de vous référer à divers
travaux édités sur Résistance Républicaine, tels que :

 

https://resistancerepublicaine.com/wp-content/uploads/
2023/11/refutation-legendes-musulmanes-rr.pdf
https://resistancerepublicaine.com/2023/12/06/lislam-e
st-il-bati-sur-des-sables-mouvants/
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       Le Coran est présenté comme étant la parole divine
qui fut transmise à Mahomet, puis fixée dès sa mort et
inaltérée dans sa transmission durant 14 siècles. Il s’agit
là d’un mythe bâti sur un mensonge historique que la science
permet aujourd’hui de dévoiler.

 

L’islam  entretient  le  mythe  d’un  livre,  le  Coran,  qui
continuerait à rapporter  aujourd’hui de façon inaltérée les
paroles  que  le  seul  vrai  Dieu  aurait  transmises  par
l’intermédiaire d’un ange durant 23 ans à un Bédouin qu’il
aurait  choisit  pour  être  son  dernier  et  vrai  messager
(‘’prophète’’).

Ces paroles constitueraient la Loi selon laquelle l’humanité
doit  vivre  sur  l’ensemble  du  globe  et  pour  toutes  les
époques. 

 

La réalité historique, telle que l’archéologie et l’étude
scientifique des textes nous le révèlent, est que le Coran
n’a pas été écrit au 7 ème siècle, à la suite immédiate des
prétendus messages divins livrés par un certain Mahomet,
mais que cette rédaction n’a commencé qu’au moins 80 ans
après  la  date  estimée  (632)  du  décès  du  personnage
énigmatique surnommé Muhammad et sur lequel tout l’édifice
‘’islam’’  repose  de  façon  totalement  artificielle  en
profitant de la naïveté, de l’intérêt et de l’ignorance des
musulmans.

De  plus,  cette  rédaction  tardive  a  été  laborieuse,
brouillonne  et remaniée durant 2 siècles (les 8 ème et 9
ème siècles). Elle a été faite dans des cités conquises et
hors du désert d’Arabie, par des personnes savantes (en
théologie  judaïque  et  chrétienne  et  dans  le  domaine
législatif) sous l’ordre des chefs militaires durant et à la
fin des conquêtes arabes.



     Au 8ème siècle, alors que les troupes inorganisées de
pillards  arabes  sidéraient  les  pays  traversés  qu’ils
plaçaient sous leur contrôle, il leur parut nécessaire de se
structurer  et  de  se  doter  d’une  série  de  lois  et  de
pratiques communes et de se placer sous une seule autorité.
Commença alors l’écriture de cette constitution qui, pour
avoir une chance d’être obéie, fut présentée comme provenant
du Dieu créateur du monde. Un Dieu capable de sanctions
terribles à l’encontre des désobéissants et des infidèles.
Modèle fut pris sur les juifs, qui reçurent autrefois les
Tables de la Loi, les dix commandements, remises par leur
Dieu à Moïse. Les messages du Dieu des Arabes, destinés aux
armées  arabes  qui  prirent  le  nom  de  ‘’religion’’  sous
l’autorité d’un Dieu fictif, Allah, furent alors consignés
par écrit, pendant environ deux siècles, les 8 et 9èmes
siècles. Ces messages, la constitution de l’armée-religion,
ont été présentés comme ayant été oralement transmis par les
générations précédentes depuis un messager (‘’prophète’’) à
qui fut donné le surnom de ‘’Digne de louanges’’ (muhammad),
qui aurait donné l’ordre de les mémoriser : ‘’Récite !’’
(kuran, en arabe) au fur et mesure qu’il dévoilait ces
messages, ou textes de loi, reçus par Dieu pendant 23 ans.
Leur récitation serait la garantie qu’ils n’ont pas été
falsifiés depuis le moment où Muhammad les a prononcés et
celui où ils ont été mis par écrit, un et deux siècles plus
tard. Les chefs successifs de cette armée arabe transformée
(camouflée)  en  religion  étaient,  par  nécessité  de
respectabilité et d’autorité, censés être descendants de ce
premier chef, le ‘’prophète’’. La biographie de ce prophète,
écrite  deux  siècles  après  le  déroulement  des  événements
qu’elle prétend décrire, abonde en détails : le nom de ses
parents, celui de sa première épouse, une riche veuve qui le
met à la tête de son commerce caravanier, ses diverses
épouses,  ses  batailles,  etc.  Copieux  récit  coloré  qui,
cependant, n’a aucun fondement historique ; il s’agit d’un
récit fabriqué d’un bout à l’autre, avec un personnage,
Mahomet, lui aussi fabriqué pendant près de deux siècles.



Mais récit qui s’est imposé aux croyants musulmans en leur
présentant une logique acceptable parce que, croyaient-ils,
inattaquable : c’est ainsi qu’ils tiennent directement de
Dieu la loi qui les soumet. Pas plus bêtes que les juifs et
que les chrétiens, les Arabes ont ainsi leur Dieu-créateur,
Allah, ils ont aussi leur Moïse et leur Jésus, Mahomet. Et
leur Bible, le Coran.

 

Destruction du mythe de Mahomet

 

L’islam nous a imposé une imagerie qui plaît aux musulmans,
mais dont nous devons en débarrasser notre mémoire. C’est
l’image d’un Bédouin de l’oasis de La Mecque, un chamelier,
qui reçoit des messages qu’un ange lui transmet pendant 23
ans (de 610 à 632) de la part du Dieu créateur du monde. Il
part à Médine en 622 et, durant 8 ans, plus les 2 dernières
années de sa vie à La Mecque qu’il a fini par conquérir, il
mène environ 90 batailles, dont 28 homologuées, en désignant
les ennemis de l’islam : les juifs et les chrétiens. Sa vie,
ses  amours,  sa  polygamie,  ses  sources  de  revenus  (le
cinquième des butins pris par son armée), sa loi, sont
détaillés dans les hadiths et dans sa biographie (la sîra).

Or, l’archéologie et la critique scientifique des textes
mettent aujourd’hui à bas tout ce montage qui n’a été écrit
qu’aux 8 et 9èe siècles en prétendant décrire la vie de ce
personnage  du  7ème  siècle  dont  nulle  trace  historique
n’existe.

 

En  réalité,  le  vague  et  pâle  souvenir  laissé  par  un
personnage  hanté  par  la  fin  du  monde  imminente  et  qui
vivait, ainsi que son entourage et les destinataires de ces
écrits, dans un judaïsme et un christianisme ambiants qu’il



appréciait, a servi de point de départ à l’écriture d’un
mythe qui n’a rien d’historique.

Les rédacteurs du Coran ont juste reçu l’ordre de leurs
commanditaires, les chefs de guerre, de créer un personnage
de ‘’prophète des Arabes’’. Ils se sont alors inspirés, pour
cette construction d’un personnage fictif, des exemples de
chefs de guerre qu’ils avaient sous les yeux aux 8 et 9ème
siècles, des gens obsédés par le sexe (y compris avec des
toutes jeunes filles de 9 ans et par des esclaves capturées
au combat), par la razzia comme moyens de se constituer un
revenu  à  bon  compte,  le  pillage,  l’esclavagisme,  la
supériorité des hommes sur les femmes, la supériorité des
Arabes sur les Juifs et les chrétiens, la supériorité des
musulmans sur toute autre organisation et société.

 

La première biographie écrite sur ce personnage mythique
date du 9ème siècle : deux siècles après les événements
qu’elle prétend relater !

C’est pourquoi, dans l’incapacité totale de livrer un récit
historique, cette biographique fausse regorge de détails…
forcément historiquement faux ! Mais des détails pris sur le
vif au moment de l’écriture de chaque passage constituant le
récit légendé.

 

Le  premier  ‘’Mahomet’’  (celui  qui  servit  de  modèle  de
 ‘’prophète’’ lorsque son lointain souvenir fut récupéré par
les rédacteurs du Coran lors et à la fin des conquêtes
arabes) a pu vivre en homme pieux à La Mecque et à Médine,
mais l’histoire n’a rien retenu de lui. Tout a été inventé
par la suite pour créer le personnage du Coran, des hadiths
et de la sîra. Et pour lui faire dire, durant les deux
siècles  que  dura  l’écriture  du  Coran,  la  prétendue
‘’révélation’’ divine. Qui n’est rien d’autre qu’une loi



arabe du 8 è et 9 è siècle, que les hommes doivent suivre où
qu’ils soient et peu importe leur siècle.

 

Le récit coranique, comme celui des hadiths et de la sîra,
sont des  inventions littéraires tardives qui n’ont rien
d’un récit historique. Aucun fait présenté comme historique
dans  les  textes  fondateurs  de  l’islam  n’est  avéré
historique.

Mais ces écrits contiennent l’élaboration d’une constitution
adaptée  à  l’armée  arabe  en  conquêtes.  Elles  indiquent
comment ces guerriers de l’islam doivent désormais vivre et
se comporter.

 

Le personnage de Mahomet qui ressort de ces récits tardifs
et qui est présenté comme le créateur de cette Constitution
qui aurait été dictée par Dieu au 7ème siècle à La Mecque et
à Médine, est une création de toutes pièces.

 

Nous ne pouvons donc rien lui reprocher (on ne sanctionne
pas une fiction ! Et nous devons éviter les anachronismes :
nos mœurs d’aujourd’hui ne sont pas celles des Arabes d’il y
a 12 ou 13 siècles !). Mais nous pouvons condamner les
agissements  des  musulmans  qui  s’inspirent  d’une  telle
création  littéraire  pour  commettre  aujourd’hui  des
violences, des vols, des crimes, des opérations de conquêtes
comme c’était la coutume des Arabes aux 8 et 9èmes siècles.

 

Le récit musulman actuel, qui prétend transmettre l’origine
historique de l’islam, qui prétend décrire qui était Mahomet
et  quelle  est  la  nature  et  le  contenu  du  Coran,  est
mensonger,  faux  et  sans  aucun  lien  avec  la  réalité



historique.

Son objet n’est pas d’être historique (bien qu’il cherche à
se présenter comme tel pour paraître être vrai) mais d’être 
apologétique et prosélyte. Et son objet est d’indiquer un
cadre légal aux membres de la communauté musulmane pour
structurer cette société. Avec des obligations, des rites,
des interdits, etc.

 

Notre force est de pouvoir aujourd’hui démonter ce récit, le
réduire  à  ses  limites  de  propagande  religieuse,  et  lui
enlever toute référence à une quelconque réalité historique.

 

Le Coran d’aujourd’hui n’est pas un message qu’un homme
aurait fixé au 7ème siècle sous la dictée d’un ange envoyé
par Dieu, dictée précieusement transmise sans accidents de
parcours  durant  14  siècles  et  donc  inaltérée.  Un  texte
initial  qui  serait  la  Loi  des  musulmans.  Une  garantie
inaltérée depuis Mahomet qui fut le messager choisi pour
cette transmission. Cette présentation est celle qu’en fait
l’islam, mais qui s’avère être mensongère, fausse, trafiquée
durant les 8 et 9èmes siècles.

 

La réalité historique est tout autre ! De Mahomet on ne sait
rien ! Tout ce qui le concerne a été inventé durant deux
siècles et à partir de  près d’un siècle après la mort d’un
curieux personnage du 7ème siècle dont le nom même a été
oublié.

Il n’a rien ‘’transmis’’ mais la création littéraire appelée
‘’Coran’’ a commencé vers 710 (8 è s.) et a duré deux
siècles (8 et 9 è).

Et l’islam s’est constitué à partir de razzias bédouines, de



pillages,  de  conquêtes  arabes  désordonnées  et  sauvages,
d’une  armée  de  pillards  qu’il  a  fallu  doter  d’une
constitution,  d’une  administration,  d’une  organisation  :
l’islam.

 

 Notre propre désislamisation est possible si nous intégrons
intellectuellement ces données archéologiques, historiques
et de critique littéraire des textes fondateurs de l’islam.
Et si donc nous ne répétons plus le récit mensonger que
l’islam avait réussi à nous enfoncer dans le crâne !

Le Coran, pas davantage que la biographie de Mahomet, ne
sont des récits historiques concernant le 7ème siècle ! Ce
qu’ils relatent ce sont des façons d’agir dans les armées
arabes des 8 et 9èmes siècles.

 

 

Nous nous sommes trompés tant que nous répétions la fiction
que l’islam avait composée puis insidieusement imposée et
finalement  présentée  comme  récit  historique.   On  peut
estimer que 100 % des Français ont été contaminés par le
récit islamique et l’ont cru historique.

Il n’y a pas de faute à se tromper.

La faute serait dans la persévérance à commettre la même
erreur, soit par connivence avec l’islam ou par paresse
intellectuelle ou par orgueil et refus de reconnaître qu’on
s’est trompés.

 

 

 



Face à l’islam en conquête, nous ne sommes pas totalement
démunis : ne fléchissons pas dans ces nécessaires combats
contre l’avancée de l’islam en France !  En premier lieu,
courage et bon travail personnel de désislamisation ! Puis
bon vote, car c’est par la politique, par de nouvelles lois,
par de nouveaux rapports de force à l’islam que la France
pourra sauver son identité et sa civilisation. L’islam est
une  organisation  politique,  combattons-le  par  notre
organisation  politique  adaptée  à  ce  combat  !


